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Ottawa, 18 lars 187:1.

La seauîine parlementaire qui vient de
s'écouler a été peu léconde un événîemîerts
importants pour le commerce lu pays.
L'adresse en réponse au discours du trône
a été l'objet d'un assez long débat, dans
leruel toutes les qiuestions sont entrées
plus ou moins-à propos. La plupart des
orateurs ont parlé des projets d'améliora-
tions des canaux et se sont prononcés
énergiquenunt en faveur de I'cxécution
immédiate des travaux si essentiels à la
prospérité future du pays. Il n'y a point
sur cette question de différences d'opinions
dans les cbambres, et tous les députés pa-
raissent animéi d'un désir égal de voir
pousser vigoureusement cette grande en-
treprise nationale.

M. Lanthier, député de Soulanges, a
commencé à présenter les requêtes qu'il a
fait signer en faveur du ereusement d'un
e mual sur la rive nord du fleuve St. Lau-
rent, au lieu de l'amélioration du canal
actuel de Beauliarnois. Il y a déjà quel-
ques mois que cette question est sur le
tapis. M. Lanthier a obtenu que le gon
vernenent fit l'aire une exploration et l'on
affirme que le rapport de M. Baillargé,
'ingénieur uino é à cet, effet, est copin
tement favorable au nouveau canal pro-
jeté.

les requêtes présentées n'ont pu étre
reçues parce qu'elles lemîiaud'ut un vote
d'argent qui doit toujou venir de l'ini-
tiative la Couronne, ce (ii ''epc
point M. Lantile de cnitinuer active-
ment sa campagne.

J'apprends que les c'on tre r é s
seront présentées cette semi;aine en faveur
de l'amélioration et de 'esesion ii mnal
actuel de Beaularnois.

Ces pétitions allèguenit qune si le elnnal
était creusé sur la rive nord, la navigation
s'ouvrirait un mois plus tard le printemps
et, se terminerait de bien meilleure hcure
l'automne, à cause des glaces qui s'y aion-
cèlent jusqu'à une hauteur extraordinaire;
que les frais d'amélioration seraient in-
comparablement mnoindres qui ceux d'un
canal entièrement nouveau ; enfin que
l'extension du can'al offrirait les avantages
réelamés pour le pirojet-Lanthier sans an-
cen de ses inconvénients péremptoires.

Naturellement, ce débat comporte une
l'ouile de questions deIl faite et. dIV iénie qui
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nîe peuvent être élucidées clairernent que

par une exiloration soignée par les incil.

leurs ingénieurs civils. Il n'est pas besoin
d'être ingénieur cependant pour savoir

que ce serait une chnose fort extraordiuaire
et tout à fait nouvelle que l'existence de
deux canaux pour éviter lu même obstacle,
tous deux la propriété du ilimme gouverne-
ment.

Vendr'edi I lin. M itel a intr'oduit
quelques-unes des résolutions dont il avait
doinné avis et dont je vous ai transmis le
texte dans ina dernière lettre. Les deux

preniières qui ont rapport au pilotage el,
bas de Québec, ont été aljou nées ; les né
gociations entamées cotre le gouvernement
et la députation des pilotes n'étant pas en-

core terminées.
La troisième i'ésîîlution qlui avait pour

but "d'amender les actes relatils aux gar-
" dicos de port à Muitréal et à Québec,

en établissant île iiieilleur2s disposi.
tions pour e- pêcher les navires chargés

"de grain de laisser ces ports sans des cer-
tificats .convenables des gardiens de
port" ordonne qu'aucun navire ne pour-

ra obtenir sa feuille de route de la Doua-
ne avant d'avoir produit un certificat du
gardien du port ténoignant qu'il a été
convenablement chargé. Avant d'accor-
der le certificat,le gardien devra examiner
soigneusement le navire.

Les pénalités iiiposées sur ceux qui ne
se conforiueroint point À cet ordre sont
considérablenment augmentées.

Cette mesure s'appliquera <qpécialinemit
aux lorts de Muntré:il et de Québec et
n'aterindral que les wu:rs d'outrc-mer.
Elle ie concerne nullement ceux qui l'ont
le coimerce de transit dnii iles e aux in-
térieures du Canada.

Ullon. iiiiistire dl li Ilariic atribue
à l'habituel île sureharger le:; navires
océaniques les nombreux nurliagea qui ont
lieu pure'sque tous les automnilies.

l[u. John Young pr'oii t s a pp'i
le plus cordial au bill qui se-a it i'roduit,
t:îîîlis que M. Cof'iu,dépité le hlibuirie,
N. E., siguilia son intention dc s'oppîoser'
à son adoption. Il n'y a ia s le uoind îlre
doute alpie la imîesire passera sans en.
colibre.

L'Ilon. M. Mitchell a introduit une
autre résolution déclaraut "qu'il est expé.

dient d'établir' de imeilleures dispositions
poi le Maintien du boit ordre à bord
des steamers à passagers euegistrés en
Canada. " La principale di'îposition est

celle qui ordonne qulle tout passager à bord
d'un bateau à vapeur qui se conduira
d'une manière désordonnîée et qui refusera
d'obéir.aux. ordres di, !apitaine, pourra

être débarqué au port le plus voisin. Il
cn sera de mêlônc dc tout individu qui ne

pourra ou ne voudra sîlder le prix de son
passage.

L'1on. ministre de la M arine fit adop
ter une résolution déclarant "qu'il est
"expîédienît de pourvoir par des lois à pré-
"venir les accidents causés aux nlavires,

laissant les por t s canadiens à certaines

saisons de l'anniiée jar suitec des charge-
" menits sur les ponts et i'iulpo.Icr det

peines pour toute cotraventiiion à telle

La mcsure dont il et ici q1uue.Aion a été

longuemenîtdébattue à la dernière réunion
de la chambre de cummerce de la Puis-
sauce. M. Fry, de Québec, a lu uu mé.
moire dans lequel il assurait que les trois

quarts des accideuts de navigation qui ar
rivent en automne sont causés par le fait
de ces chargCmenîts de bois aur les ponts
dus navires.

Un vaisscau prend une cargaison géné-
rale pour l'Angleterre ou les Indes Occi-
dentalcs, et il ajoute sur le pont une er.
taine quantité de bois de service en sus.

Dans les moments de tempête ou de
grosse mer, ces pièces de bois se dérau-
gent et se portent tantôt à droite tantôt à
gauche, en avant ou en arrière, font per-
dre au vaisseau sa stabilité et son équili-
libre, occasionnant ainsi de nombreux
uaufrages. Les risques ne sont pas aussi
grands dans la belle saison d'été.

La mesure introduite par M. Mitehel
ordonne que les navires ne pourront pren-
dre de bois sur les ponts depuis le premier
octobre jusqu'au seize de nirs.

M. Doul, l'un des députés de Cap Bre-
ton, fit valoir de nombreuses objectior:s et
annonça qu'il s'opposerait énergiquement
à lado'ption de c bill.

Unî bill amendant l'acte le Faillitc de
1869 sera introduit par M. E].
Carter, dépul; le ßroie. Le gouverne-
mcut a d%éelaré qu'il n'avait pas 'itnten-
tion de prendre lui.melèmeic en inî cette

que.stun.

las nuîples i hblics pour l'antéie filca-
le expirée le 34 juin 1872 ont été iistri.
bués depuis ina dernière lettre. Nous y
Voyous que le montant total reçu au complt e
du revenu consolidé s'élève à $20.7I4,S13.-
68 et les dépenses a..... . 7,589,468.82

Laissaut u excédant de
revenu de .............. 8 3,125,344.86
Voici le tableau des sources d'où pro-

vient ce rienu :

Douanes.....................$ 12,787,982.02
Excise . ....... ...... 4,735,G51..65,


